
LE NORiDE ILLUSTRE

couplets que j'ai ajoutés à la complainte, je dirai
Mais ne voyez-vous pas, chers messieurs, que cette
complainte est trop belle pour être si courte?7

Trop courte, voilà donc le deuxième défaut au-
quel il fallait rémédier ; et que pouvais-je faire de
mieux que de ramener l'espoir dans le coeur du
Canadien errant, le faire revenir au pays, lui faire
chanter maintenant sa joie et son bonheur, et sa
ferme détermination de vivre et de mourir au mi-
lieu de ses amis'?

L'exilé voloùtaire qui revient, joyeux, dans sa
p itrie, ne fait il pas meilleure figure que le banni
qui meurt tristement à l'étranger 1i Et ne voit-ou
pas précisément que c'est là la leçon de patrio-
tisme qu'il faut actuellement donner à tout Cana-
dien errant ?

Qunant à composer un chant nouveau pour at-
teindre ce but, ou à choisir une hymne quelconque
déja en existence, j'estime que c'est une illusion,
car pour remplacer le Canadien errant, il faudrait
que le chant nouveau devînt, pour le moins, aussi
populaire: or, il y a quatre-vingt-dix -neuf contre
un à parier qu'on n'y arrivera jamais, pour des
raisons faciles à comprendre.

Le mieux donc, à mon avis, était de prendre le
Canadien errant, déjà si populaire, déjà si puissant,
et de l'adapter aux tempi actuels. C'est ce que
j'ai fait. Je ne m'en glorifie pas. Au contraire, je
demande pardon à mon honorable contradicteur et
à tout le pubic pour l'iniative que j'ai osé prendre.
Tant d'autres plumes auraient pu faire mieux que
la mienne !

Je demande pardon aussi pour cette correspon-
dance trop longue. Je suis plus habitué aux
joutes des Echecs qu'aux joutes de la plume. Par-
don pour mon mauvais style.

Ce qui me console, c'est que plusieurs, en ces
jours néfates où la sale politique nous dégoûte
du monde, trouveront une agréable distraction
dans cette dissertation nouvelle sur notre tou.
jours charmante et toujours chère complainte du
Canadien errant.

PETIT POEME EN PROSE

Mon rêve, à moi, serait de passer ma vieillesse
dans une maisonnette édifiée en face du majes-
tueux Siint-Laurent, non loin d'un modeste vil-
lage et d'une forêt sombre et silencieuse.

Seul avec ma compagne fidèle, j'emploierais mes
Journées à cultiver mon jardinet, à dorloter met.
fleurs, à laisser ma barque errer sur les flots ou à
parcourir les bois mystérieux.

Le soir, après la partie d'échecs habituelle, ou
la lecture de mes poètes favoris, nous ferions, ma
fem me et moi, un bout de cau3erie charmeresse.
La rêverie s'emparerait de nous et l'imagination
irait butiner sur chaque souvenir, comme l'abeille
sur les fleurs.

Sans autres désirs que de faire le bien et vivre
dans une tranquille médiocrité, je coulerais une
douce existence, digne conclusion d'un prélude
agité,

Bercé par la musique des vagues de l'immense
fleuve-terrible dans son courroux, voluptueux
dans son repos-enivré par les troublantes sen-
teurs estivales ; rudoyé par la bise fortifiante de
l'hiver ; caressé par la neige aux douceurs de
ouate immaculée, mon âme exulterait et S'élève-
rait sans cet-se vers le Dieu créateur.

Cela me suffirait pour être heureux.-

NOS GRAVURES

EGYPTE : LE KHTÉDIVE DÉFUNT

Lja mor-t sondainre de Mehcmet Tewfiek Pacha,
Khédive de 'Egý,ypte, arrîivée jeudi le 7 janvier
der-nier, est tout un événement. Il n'y a pas de
prince mahométan quri ait plus hautement mé-
rité l'estime personnelle dont il jouissait. Son
dévouement pour- procurîer le bien-être de son
peuffle fut toujour-s exemplair-e.

Il meurt à quar-ante ans, apr-ès un règne de
douze années, noblement employé à r-êparer les
graves fautes de son pèr-e Ismaîl Paicha. Celui-
ci avait été dépose, en 11879, par le Sultan de
Tur-quie, son suzer-ain, à la r-equête des puis-
sances de l'Eur-ope, la Fr-ance, l'Angleterre, l'Au-
t-iche, l 'AIllemagne et l'Italie.

A peine était-il sur- le trône, que les inti-igues
séditieuses des factions commencèrent à saper la
base de son autor-ité. Un peu plus de deux ans
apr-ès son accession, une for-midable révolte écla-
tait, ayant pour chef Ar-ahi Pacha, une tête
chaude et un ignor-aîît. Il renver-sa néanmoins
le gouver-nement du Khédive, et força celui-ci a
cher-cher un refuge dans son palais d'Alexandt-ie.

La France et l'Angleter-r-e, sollicitées, réso-
lurent une intervention conjointe, à main armée,
pour- rétablir l'or-dr-e. Air moment d'agir-, la
premièr-e n'ayant pu le fai-e, l'armée anglaise
alla seule, sous les or-dr-es (le lord Wolseley, dis-
per-ser- les forces d'Ai-aii-Pacha.

-Depuis lors, gr,âce au concours de ses amis
angluis, notamment gr-âce aux conseils éclairés
de sir Evelyn Baî-ing, le Khédive rétabli al'i
mar-cher constamment sa patrie:dans les voies du
progr-ès.

La Piîîicessýe Emmeh, veuve de Tewfick Pacha, le
Khiédive défunt.

.Mceîmet Pacha -avait épousé, en 1873, la
piniesse Emmeb, ji-tite fille de son oncle Ab-
bas Pacha, troisième vice-r-oi de l'Egypte, et fon-
dateur- de la dynastie actuelle.

Abbas Pacha, le nouveau Khédive d'Egypte

Le successeur du.défunt"est son fils inné, connu

sous le nom d'Abbas Pachia, comme son aïeul
maternel, et né le '14 juillet 1874.

L'INSUJRRECTION AU MAROC

Ir-rités du gouvernement oppresseur du Sultan,
les indigènes de ce grand empire du Marýoc-, qui
se dresse en face de Gilbialtar, se sont enfin
soulevés. Une mission mnure avait été envoyée
au Touat pour- amener l'annexion de cette oasis
au domaine marocain ; elle n'a eu aucun suecôsvu que le Touat sub)it l'influence de l'Algérie.
Au r-etour, les membres de cette mission ont été
maltraités par des bandis, dans la région de
l'Atlas.

Les navires de guerre britanniques Thunderer
et Gosltawk stationnent en rade à Taniger ; la
France et l'Espagne y ont aussi des flbrees pour1
sur-veiller- leurs intérêts. Et cependant on per-
siste à du-e que les difficultés sont purement lo
cales.

La principale cause de mécontentement parmi
les indigènes, en ces années der-nières, a été, Pt_1rait-i,>eseactions causées par la collectionr
forcée des taxes.

LA FAMINE EN RUSSIE

Dans un Précédent ni]méro, sur le même triste
sujet, le MONDE ILLUSTRÉ -k parlé de villages où
de vils exploiteurs de la misère publique avaient
conti-ali,-é et monolpolisé des dépôts de blé. Il
cei est résulté urne exode en maisse des malheu-
reux affamés, qui se voient ainsi privés de leur-s
moyens de subsistance les plus1 rudimentair-es.
1Les milices, en conséquence, ont été mises sur
pied, à la fois pour prévenir cet exil volontaire,
souverainement déplor-able, et l'abominable état
de choses qui le provoque..-J. ST-E.

PRIMES DU MOIS DE JANVIER

LISTE DES NUMÉROS GAGNANTS

Le tirage des primes pour les numéros du mois
de JANVIER a eu lieu samedi, le 6 FEVRIER,
dans la salle de l'Union Saint-Joseph, coin des rues
Sainte-Catherine et Sainte-Elizabeth.

Trois personnes choisies par l'assemblée ont sur-
veillé le tirage qui a donné le résultat suivant:

prix
prix
prix-
prix
prix
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prix
prix

No.
No.
No.
No.
No.
No.
No.
No.

836..
45,607 --

30>564..
147..

25,094. -

155243..
25,249..
16,134..

$50.00
25.00
15.00
10.00

5.00
4.00
3.00
2.00

Lesl numéros suivants ont gagné une piastre
chacun:

189
435
679
820
903

1,680

3065 1
3,124 1
3,252 1
33378 I
4,303 1
4,521 1
53423 1
59475 I

6y377
6,412

7,659
8,994
91316
0,768
1,058

11)215
111589
2,4-49
131427î
13,732
.4,264
14,677

14,756 221685
14,808 22,95 3
15,447 23,210
16,886 23,309
18,464 23,310
181850 23,940
18,938 25,310
19,280 2 5, 32)0
20,458 26,123
211306 26,453
21,539 27, 12 1
21,741 289177
21,908 28, 9 22
2 2, 6 68 29,378

29,396
31,504
31,622
32,009
32t459
33,661
34, 226
35)425
35,979
36,154
36,777î
371486
37,74 9
38,776

3i8,831
39,670
41>627
42,67 3
43,018
43,102)
43,520
43,833
14)439
44,628
47,261
47,313
47,461
493584

N. B-Toutes personnes ayant en mains des
exemplaires du MONDE ILLUSTRÉ, datés du mois
de JANVIER, sont priées d'examiner les numé-
ros imprimés en encre rouge, sur la dernière
page, et, s'ils correspondent avec l'un des numéros
gagnants, de nous envoyer le journal au plutôt,
avec leur adresse, afin de recevoir la prime sans
retard.

Nos abonnés de Québec pourront réclamer le
montant de leurs primes chez M. T. Béland, No
276, rue Saint-Jean, Québec
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